
And the winner is… 
 
Salut mes gens ! Aujourd’hui, on va parler télé. Non, je ne vais pas te faire un cours sur cette nouvelle 
technologie HD. Même si je pourrais dire, au passage, que l’on va enfin voir, grâce à la haute définition, 
le plus petit bouton sur la figure des présentateurs ! Ca ne révolutionne pas ton quotidien, mais ça fait 
plaisir de voir qu’ils doivent se faire du souci pour les mêmes choses que toi ! 
 
En parlant de souci, il y en a deux qui vont s’en faire. Mes gens, c’est indiscutable ! Les chiffres ne 
mentent pas ! En théorie, parce que j’en connais beaucoup d’autres, de chiffres, qui sont arrangés à la 
sauce « pour ne pas affoler les gens ». Mais ceci, c’est une autre histoire ! Lui, il ne ment pas. Quand 
Audimat parle, ça donne des frissons aux directeurs de chaînes. Beaucoup, d’ailleurs à monsieur Touten-
Ferraille, pardon je voulais dire Dacier. Parce que l’on peut constater que c’est bien la première fois, dans 
l’histoire de l’auto, qu’une Audi mate cloue le bec à une Ferrari ! Allez, c’est vendredi, mes gens, c’était 
mon jeu de mots cadeau ! De la part de Marie Toutoule ! 
On revient aux chiffres. Quand, en plus, les frais généraux grimpent à cause des déplacements. Il y a, 
comme qui dirait, de la tension dans l’air. Pourtant, les directeurs d’information avaient tout fait pour que 
l’on voie du pays. Alors on a vu. On a vu que New York déménageait du pays de Daboliou pour arriver 
au pays de Barry. Mais les excusions à New York, de la Ferrari et de son concurrent direct Pujadas, se 
sont soldées par un échec ! La Ferrari a gardé la pole position mais d’une courte longueur. Elle a fait son 
plus mauvais score depuis qu’ils ont mis à la retraite mon Patrick ! Quant à David, qui se bat toujours 
contre son Goliath de TF1er, il vient de se faire griller par les Marseillais ! 
Ne cherche pas, mes gens… Il n’y avait pas de match de l’OM sur une autre chaîne. Ce n’est pas, non 
plus, une nouvelle chaîne de télé locale, que l’on recevrait maintenant partout en France en TNT. Même 
si ça n’a jamais été aussi explosif… Non ! Mon David s’est fait coiffer au poteau par cette série de la 
trois : « Plus belle la vie ! » avec six virgule six millions de téléspectateurs ! Enfin, quand je dis qu’il s’est 
fait coiffer au poteau, je ne parle pas de sa mise en plis ; toujours aussi impeccable ! Je ne sais pas ce qu’il 
utilise comme laque, mes gens, mais c’est du solide ! Toi, je te vois derrière ton écran. Tu es prêt à dire 
que ça ressemble à la coiffure des Playmobil. Tu es vraiment un moqueur. Même moi, je n’aurais pas osé 
en parler… 
Bon sang ! C’est une catastrophe ça ! On préfère regarder une série à rallonge plutôt que cet événement 
mondial ! Il faut que l’on fasse quelque chose pour sauver le monde ! Enfin, surtout nous autres, en 
France ! Il faut sauver les vingt heures de la Une et de la Deux. On va déjà se pencher, sans tomber, sur 
les titres. Le journal du vingt heures ! Ca n’est plus très vendeur. Chaque fois, c’est pour parler de la 
bourse qui tombe. Des prix qui grimpent. Et des comiques qui nous gouvernent et qui n’en font qu’à leurs 
têtes ! Moi, à mon idée, c’est le mot journal qui fait peur. Alors je propose : « La belle vie du vingt 
heures. » Oui, je sais bien, mes gens ! Ca ne sera pas des meilleures nouvelles pour autant. Mais, dans ce 
feuilleton, ça n’est pas tout rose non plus. Il y a des complots, des déchirements, des magouilles et 
beaucoup de mystifications. Bref, comme dans la vraie vie et cela n’empêche pas les gens de regarder. 
C’est pareil aux marques qui mettent toujours qu’elles sont numéro un. On appelle ça un effet positif ! 
Alors, il ne faudra pas se contenter de changer le titre. Il faudra inventer à un nouveau concept, tout en 
gardant ce duel entre les deux journalistes. Mais on aura besoin d’une présence forte pour que les 
téléspectateurs soient comme hypnotisés. Qu’ils n’aient plus l’envie d’appuyer sur le bouton trois ! On va 
devoir faire appel à ce sauveur de l’humanité fraîchement élu pour nous filer un coup de main. Hé bien, 
on a quand même beaucoup parlé de lui en France ! Il peut bien consacrer un petit peu de son temps pour 
sauver les journaux qui ont tant parlé de lui ! Puis, il est encore en vacances jusqu’en janvier. Pour le 
moment, l’ancien locataire squatte la maison blanche, il ne peut même pas emménager. On peut imaginer 
que Barry viendrait faire un tour sur la Canebière. Le soleil tape fort, il fait soif. Il rente dans un bistro 
pour commander un petit jaune. 
Déjà, tu as le cocasse de la situation. Un grand noir qui commande un petit jaune. Là, il tombe sur Ferrari 
et Pujadas, chacun assis à une table différente. Et ça s’engueule à coup de mauvaises nouvelles et 
d’augmentations. Il faut bien passer les infos mine de rien ! Tu sais, un peu à la Pagnol. De temps en 
temps, ces infos seraient à peine de la provocation pour l’autre. Dans le Sud, on aime en faire beaucoup 
plus, surtout à Marseille. Puis, ça fait grimper l’Audimat ! Ferrari, en parlant de Pujadas, pourrait glisser : 
« Fatche de con, on va devoir le supporter jusqu’à soixante-dix ans, celui-là, à cause de la date limite 



d’âge qui vient d’être augmenter… » Pujadas en parlant de Ferrari : « Peuchère ! Elle a eu une 
augmentation de trois cents pour cent par rapport au vieux. Je vais lui crever les pneus pour lui passer 
devant ! » Remarque au passage, mes gens, que Pujadas reste toujours aussi comique en parlant 
d’augmentations de trois cents pour cent et en commençant par peuchère… 
 
Et Barry dans cette histoire ? Lui, c’est la guess-star. Il vient là parce qu’il a réussi à mobiliser plus de 
gens que personne dans son pays. Il est fédérateur. On pourra lui donner quelques répliques avec ses fans 
de droite et de gauche. Puisque, là aussi, il a réussi un exploit ! Ils sont tous contents. On va pouvoir 
immortaliser un beau tableau. Ségo qui lui tient la main gauche. Nico qui lui tient la droite et on les fera 
chanter tous en chœur : « Donne-moi ta main et prend la mienne. Mais oui, mais oui, la crise est finie ! » 
C’est vrai, mes gens. Pendant que l’on parlait de lui, on a eu l’impression que ce monde recommençait à 
tourner dans le bon sens. Elle était vraiment plus belle la vie… 
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